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Les  soussignés,  très  humblement  prosternés  devant  I:i  chaire  de  Pierre, 
l)aisent  les  pieds  de  Votre  Sainteté.  Ils  demandent  la  permission  de  repré- 
senter respectueusement  qu'ils  ont  été  rejouis  d'apprendre  que  le  procès  de 
canonisation  du  Vénérable  Jean-Jacques  Olier  avait  progressé  favorable- 
ment devant  la  cour  de  Rome.  Mais  leur  joie  serait  à  son  comble  s'il  leur 
était  bientôt  permis  de  rendre  publiquement  à  ce  vénérable  serviteur  de 
Dieu  leurs  hommages  et  leurs  devoirs  de  reconnaissance,  en  l'honorant  et  le 
pliant  dans  leurs  églises. 

C'est  un  faitcjui  paraît  incontestable  que  M.  Olier  fut  le  principal  ins- 
trument dont  Dieu  s'est  servi  pour  fonder  notre  ville  de  Montréal.  A  cette 
époque,  une  telle  entreprise  était  considérée  comme  trop  périlleuse,  non  seule- 
ment en  France,  mais  surtout  par  les  hommes  de  valeur  et  d'expérience  qui 
occupaient  déjà  les  postes  de  Québec  et  des  Trois-Rivières.  On  affirmait 
que  c(;  serait  une  folie  de  la  tenter,  que  ce  serait  courir  au-devant  d'un  mas- 
sacre certain,  la  nation  sauvage  qui  fréquentait  cette  région  étant  la  plus 
ennemie  des  blancs,  la  plus  puissante  et  la  plus  cruelle  de  ce  pays.  On  ajou- 
tait à  ces  dangers  les  difficultés  provenant  de  la  nature  des  lieux.  On  repré- 
sentait l'endroit  choisi  par  M.  Olier  pour  y  établir  une  colc.Je  chrétienne, 
comme  celui  qui  paraissait  le  moins  propre  à  un  tel  but. 

Nonobstant  tous  les  obstacles,  M.  Olier  et  M.  de  la  Dauversière  n'écou- 
tant que  l'inspiration  qu'ils  croyaient  avoir  reçu  de  Dieu,  se  mirent  à  l'œuvre  ; 
ils  s'assurèrent  les  moyens  de  pourvoir  aux  dépenses  qui  devaient  être  con- 
sidérables ;  ils  surent  communiquer  leur  zèle  à  un  grand  nombre  de  per- 
sonnes des  plus  distinguées  dans  la  noblesse  française  ;  ils  préparèrent  l'ex- 
pédition, et  M.  de  Maisonneuve,  touché  du  même  zèle  et  animé  du  même 
esprit,  des  mêmes  pensées  et  de  la  même  confiance,  en  accepta  le  comman- 
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dément,  et  vint  avec  une  poignëe  de  braves  ouvriers  et  de  colons  chrétiens, 
jeter 'es  bases  de  notre  Viilemarie.  Kt  depuis  ce  jour,  i8  mai  1642,  Dieu 
n'a  pas  cessé  de  réj^ner  sur  ce  lieu  en  personne  dans  le  Siint-Sacrement. 

Dans  l'histoire  et  les  mémoires  du  temps,  la  fondation  de  Viilemarie,  di^s 
les  premiers  jours  de  l'arrivée  des  colons,  nous  apparaît  avec  un  caractère  de 
<,'raiideur,  d'héroisme  et  tle  foi,  auc|uel  l'intérêt  iiiatériel  et  purement  humain 
reste  tout  à  fait  subordonné.  On  a  dit  souvent  que  tous  ces  pionniers  étaient 
des  saints,  des  hommes  de  sacrifice  prêts  h  tout  souffrir  pour  la  gloire  de 
Dieu  ;  et  cette  croyance  est  restée  populaire  dans  ce  pays.  Il  est  donc  na- 
turel (|ue  nous  élevions  encore  plus  haut,  dans  notre  pensée,  l'homme  éminent 
et  pieux,  as.iez  rempli  du  zèle  apostolicjue  et  de  l'esprit  divin  pour  communi- 
(\\wr  tant  de  foi,  de  courage  et  de  dévouement  h  ceux  i)ui  l'approchaient 
pour  prendre  ses  conseils.  Fù  cet  homme  était  le  VénéraWe  Jean-Jacques 
Olier,  dont  la  réputation  de  sainteté  n'a  fait  que  grandir. 

Kn  effet,  cette  croyance  en  la  sainteté  de  ce  grand  serviteur  de  Dieu  se 
généralise  de  plus  i-n  plus  ;  elle  se  transmet  dans  les  familles,  et  par  suite,  on 
aime  que  des  enfants  reçoivent  au  baptême  le  nom  d'Olier.  Dans  nos  com- 
munautés religieuses,  ce  nom  vénéré  passe  aussi  d'une  iiersonne  terminant 
sa  carrière  à  une  autre  qui  la  commence.  Conmie  preuve  de  la  très 
grande  vénération  pour  la  mémoire  de  ce  pieux  fondateur,  une  institution 
publicjue  d'enseignement,  érigée  à  Montréal,  il  y  a  peu  d'années  en  la  paroisse 
de  St.  Louis  de  France,  sous  la  surveillance  de  la  cité  et  du  gouvernement 
de  notre  province,  est  appelée  "  l'Institut  Olier  "  ou  l'école  Olier.  Il  ne  nous 
manque  plus  (]ue  l'autorisation  de  placer  ses  images  sur  nos  autels  et  de  le 
prier  publiquement. 

Beaucoup  de  faits  viennent  ;\  l'aj^pui  des  sentiments  (jui  se  manifestent 
de  différentes  manières  au  sein  de  notre  population  catholique. 

Que  de  grâces  particulières  sont  attribuées  à  l'inttTcession  de  M.  Olier 
])ar  des  personnes  pieuses  qui  l'ont  invoqué  privément.  Nous  avons,  en 
outre,  le  fait  plus  remarquable  et  plus  authentique  de  la  guérison  de  Mlle 
Jeanne  Mance,  fondatrice  de  notre  Hôtel- Dieu  de  Montréal,  guérison  obtenue 
instantanément,  en  165g,  au  tombeau  de  M.  Olier,  après  l'application  delà 
boîte  contenant  le  cœur  du  serviteur  de  Dieu  sur  sa  main  droite.  Elle  en  avait 
perdu  l'usage  depuis  deux  ans  par  suite  d'une  fracture  du  bras  et  de  la  luxa- 
tion du  poignet,  mal  que  les  médecins  et  chirurgiens  n'avaient  pu  et  ne  pou- 
vaient plus  guérir. 


Un  autre  fait  de  la  m^me  nature  plus  récemment  arrivé,  dans  ce  môme 
Hôtel-Dieu  de  Montréal,  en  1846,  a  produit  une  impression  plus  vive  encore 
parmi  nous.  Nous  voulons  parler  de  la  guérison  subite  d»;  la  Sœur  Hospi- 
talière Marie  Susanne  Dufresne.  Déclarée  mourante  par  son  médecin,  et 
sans  espoir  de  guérir,  ime  autre  sœur  lui  attacha  sur  la  poitrine  un  scapulaire 
fait  d'un  morceau  d'une  soutane  de  M.  Olier,  et  quelques  heures  après,  la 
malade  devenue  bien,  mangea,  se  leva  et  put  reprendre  ses  exercices  ordinaires. 

Un  tribunal  ecclésiastique,  composé  des  plus  hauts  dignitaires  et  théo- 
logiens de  l'Eglise  à  Montréal,  fut  chargé  de  procéder  aux  informations  juri- 
diques et  canoniques  sur  toutes  les  circonstances  de  la  maladie  et  de  la  gué- 
rison si  extraordinaire  de  cette  religieuse.  Il  interrogea  trois  médecins  bien 
instruits  des  faits  et  les  religieuses  qui  avaient  suivi  les  progrès  de  la  maladie 
jusqu'à  son  extrémité,  et  avaient  été  témoins  du  retour  soudain  de  la  malade 
à  la  santé.  Ce  tribunal,  sur  les  informations  de  ces  témoins,  ayant  déclaré 
que,  sans  vouloir  anticiper  sur  le  jugement  de  l'Eglise,  il  regardait  cette  gué- 
rison comme  miraculeuse,  ce  fut  un  aliment  nouveau  pour  fortifier  la  confiance 
aux  mérites  de  M.  Olier  et  en  son  crédit  auprès  de  Dieu. 

La  Sœur  Marie  Susanne  Dufresne,  par  reconnaissance  et  avec  permis- 
sion spéciale  voulut  porter  le  nom  de  Sœur  Olier  jusqu'à  sa  mort  arrivée  en 
1892,-46  ans  après  sa  guérison. 

Nous  ajoutons,  Très-Saint  Père,  qu'il  nous  semble  voir  ici,  dans  notre 
ville  de  Montréal,  la  réalisation  de  tout  le  bien  entrevu  par  M.  Olier  comme 
devant  résulter  du  développement  progressif  de  la  colonie  qu'il  voulait  fonder 
et  qu'il  avait  consacrée  lui-même  à  la  Ste-Famille,  sous  la  protection  spéciale 
de  la  Très  Sainte  Vierge,  avant  même  que  les  colons  fussent  arrivés  à  leur 
destination. 

Les  vues  et  les  intentions  toute*  religieuses  qui  l'animaient  et  que  par- 
tageaient ses  co-opérateurs  dans  l'établissement  de  notre  ville,  de  La  Dau- 
versière,  de  Maisonneuve,  Jeanne  Mance,  Marguerite  Bourgeois  ont  été  con- 
servées ici,  dans  toute  leur  pureté,  par  les  soins  de  ses  fils  spirituels  les 
Messieurs  du  Séminaire  de  St-Sulpice.  M.  Olier  revit  en  eux  pour  l'honneur 
et  l'édification  de  l'Eglise,  par  le  même  enseignement,  la  même  discipline,  le 
même  zèle  dans  la  direction  des  âmes,  les  mêmes  vertus,  la  même  piété. 

Tout  ici  nous  parie  de  M.  Olier,  comme  s'il  était  encore  et  perpétuelle- 
ment le  directeur  et  le  Supérieur  des  Sulpiciens,  des  collèges,  des  séminaires, 
et  de  toutes  les  institutions  que  ceux-ci  dirigent,  administrent  et  soutiennent. 


VuiliH  pour(|uoi  nous  hAtonn  île  nos  vieux  le  jour  uîi  nous  pourrons  lui 
rendre  un  culte  public,  (espérant  ((ue  notre  supplication  sera  reçue  favorabl)-- 
nient,  mais  nous  soumettant  d'avance  à  toute  décision  qu'il  plaira  h  Votre 
Sainteté  île  rendre  en  cette  matière  comme  en  toute  autre.  Nous  ne  cesse- 
rons de  prier  pour  la  conservation  de  Votre  Personne,  pour  le  succès  des 
>,'randes  et  saintes  causes  iju'KUe  a  proposées  au  monde  chrétien,  et  nous 

demeurerons  toujours, 

De  Votre  Sainteté, 
Les  enfants  très  fidèles,  très  soumis  et  très  dévoués. 


